
Fa i t s  d ive r s  &  Jus t ice 9
Jeudi 20 Avril 2017

Une femme sévère-
ment mordue par son
chienUne femme a été sévère-ment mordue par sonchien dans la communede Saint-Léonard(France). En tentant demaîtriser le Golden re-triever, l'un des mem-bres de sa famille aégalement été mordu.Dans un état grave, lafemme, les membres sé-vèrement touchés, a étéconduite à l’hôpital. Dé-pêché sur place, un maî-tre-chien n'est pasparvenu à attraper l'ani-mal. Incontrôlable, celui-ci, maculé de sang, aréussi à sortir de la mai-son. Les gendarmes n'onteu d'autres choix que del'abattre.
Une fillette de 4 ans
sort indemne d'une fu-
silladeEn Arizona (Etats-Unis),une fillette, âgée de 4 ans,patientait dans un salonde barbier lorsqu'une fu-sillade a éclaté devant uncommerce voisin. La vi-trine a éclaté mais, parmiracle, l’enfant n’a pasété touchée par lesballes. Conduite aux ur-gences, elle s'en est tiréeavec de légères bles-sures. Deux suspects, Mi-chael Hart, 23 ans, etRafael Santos, 21 ans, ontété arrêtés.
Il tabasse sa compagne
pur avoir mal fait la
cuisine et la vaisselleLa scène s'est produitedans l’agglomération deRouen (France). Unhomme s'est mis à rouerde coups de poings sacompagne parce que,selon lui, cette dernièreavait mal fait la cuisine etmal fait la vaisselle. Lavictime a réussi à pren-dre la fuite du domicilefamilial avec ses enfants,avant d'appeler la police.Le suspect, âgé de 31 ans,a été interpellé puis placéen garde à vue pour vio-lences volontaires aggra-vées.
Un chauffeur de taxi
violéDeux jeunes hommes etune jeune femme ont prisun taxi, le 28 janvier, àFindlay (Etats-Unis). Du-rant la course, Cory Jack-son, 20 ans, a sorti uncouteau et l'a placé sousla gorge du chauffeur âgéde 29 ans. Brittany Car-ter en a profité pour abu-ser sexuellement leconducteur. Puis le trio adépouillé la victime de32 dollars, avant deprendre la fuite. Carter,déjà connue des servicesde police pour des af-faires de drogue, a été in-culpée d'abus sexuels.Jackson, qui faisait l'objetd'un mandat d'arrêt pourmeurtre, est toujours ac-tivement recherché.Quant au troisième com-plice, il n'a pas été identifié.
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QU’EST-CE qui a bien pupasser dans la têted’Achille Alouko, pour qu’ilcommette un acte aussiignominieux que celui devouloir abuser de sa tantede 78 ans, la nommée Emi-lienne D. ? Difficile de le sa-voir pour l'instant. En toutcas, pas avant le procès dece compatriote de 22 ans,interpellé mardi dernierpar les agents du commis-sariat central de police deKoula-Moutou, qui l’ontprésenté, deux jours plustard, devant le procureurde la République. Toujours est-il que, au re-gard des preuves à lacharge du prévenu, le pre-mier responsable du par-quet n’a pas hésité à ledéférer à la maison d’arrêtdu chef-lieu de la provincede l’Ogooué-Lolo. Mieux, lemagistrat entend requali-fier ce délit en crime, afinque l'inculpé soit mis à ladisposition de la Cour cri-minelle de Franceville dansles tout prochains jours. Les faits se déroulent auquartier Ménage, ce mardi11 avril 2017. Il est envi-ron 19 heures. La vieilleEmilienne D. est tranquille-ment endormie dans sachambre lorsqu'elle estsoudainement réveilléepar une présence humaine.Elle sent même un poidss'exercer sur son corps.Prise de panique, la sep-tuagénaire se met à hurler,au point d'attirer l'atten-tion de la maisonnée. Nadia S., la nièce de 31 ansde la vieille femme, est lapremière à accourir pour

voir ce qui arrive à sa tante.Elle est stupéfaite de trou-ver dans la pièce, son pro-pre petit frère, AchilleAlouko, à moitié nu. Lespectacle est si surréalistepour Nadia qu'elle tombedans les pommmes. Par la suite, les policiers ducommissariat de Koula-Moutou, saisis de l'affaire,arrivent sur les lieux etprocèdent à l’arrestationdu mis en cause pour ten-tative de viol.Lors de l’interrogatoire, lejeune homme brandit l’ar-gument de l’état d’ébriété.Autrement dit, il était ivre

au moment des faits ! Inu-tile d'ajouter, après ce dé-tail, qu'il a avoué. Sauf quesa première déclarationdevant les flics est tout cequi est de plus renversant:
« Je ne sais pas ce qui m’est
passé  par  la  tête.  Vu  que
j’avais  fermement  l’inten-
tion  de  faire  l’amour  avec
ma tante. C’est précisément
à cet instant que ma grande
sœur a fait irruption dans la
pièce... »Il y a lieu, cependant, de sedemander, si ce délinquanten était à sa première ten-tative, vu qu'il vivait dansla même maison avec sa

tante. A cet effet, les révé-lations pour le moins trou-blantes faites parEmilienne D. aux Officiersde police judiciaire (OPJ),mériteraient d'être scru-tées soigneusement. Laseptuagénaire a, en effet,confié aux enquêteurs quece n’est pas la premièrefois qu’elle serait victimede tels abus. En effet, elle dit avoir inter-pellé la maisonnée, à plu-sieurs reprises, sur lesviols à répétition qu’ellesubissait, chaque foisqu'elle consommait des al-cools. Mais personne n'au-

rait accordé du crédit à sespropos. 
«  Nous  n’avons  pas,  pour
l’instant, de quoi poursuivre
le  mis  en  cause,  relative-
ment aux déclarations de la
victime.  Aussi,  le  jeudi  13
avril  dernier,  l’avons-nous
essentiellement  déféré  de-
vant le procureur pour ten-
tative  de  viol.  Vu  que  le
flagrant délit a été manifes-
tement établi », indique-t-on du côté de la directiondes enquêtes du commis-sariat de police. L'instruction de cette af-faire par le tribunal seradonc intéressante à suivre.

Achille Alouko surpris nu dans la chambre 
de sa tante de 78 ans !

Tentative de viol à Koula-Moutou

Styve Claudel ONDO MINKO
Libreville/Gabon

Achille Alokou affirme avoir agi sous l'effet de l'alcool.
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L'ANTENNE de la Policed'investigations judiciaires(Pij) de Makokou vient demettre aux arrêts deux in-dividus de nationalité ga-bonaise, Mauril Obame, 38ans, et Jean Amane Ango,54 ans. Le premier, pourdétention et commerciali-sation des trophées d'es-pèces intégralementprotégées: quatre défensesd'éléphants et six crânesde panthères. Le second entant que client du bracon-nier présumé, qui appar-tiendrait à un vaste réseaude criminels fauniques dis-séminés dans la provincede l'Ogooué-Ivindo. Pré-sentés au procureur de laRépublique, le mardi 18

avril dernier, Mauril etJean ont été incarcérés à lamaison d'arrêt locale. Les faits, rapportés par ladirection des enquêtes del'unité spéciale des Forcesde police nationale (FPN),sont les suivants: il y adeux ans, Mauril Obameorganise, avec quelquescompagnons, une expédi-tion dans une forêt située àenviron 11 km de Mako-kou, sur la route de Libre-ville. Au cours de cettepartie de chasse, ils abat-tent deux éléphants. Mieux,à l'occasion d'autres des-centes en brousse, ils trou-vent des panthères prisesau piège, qu'ils achèventsans scrupules à l'aide demunitions de type chevro-tine. Informés de ce qu'ils sontdans le collimateur des Of-ficiers de police judiciaire(OPJ) pour ces actes répré-

hensibles, les membres del'organisation vont aussitôtdisparaître des radars.    Mais c'est sans compteravec la dextérité des en-quêteurs, qui mettent leurréseau d'indics en veilleprolongée, afin de mettreun terme aux activités desbraconniers présumés. Lesflics ont dû cependant at-tendre le mercredi 12 avrildernier, pour voir leurs ef-forts récompensés, en in-terpellant Mauril Obame,cerveau présumé dugroupe, dans un motel deMakokou. Lors d'une perquisition àson domicile du Pk 11, lesfins limiers saisiront qua-tre pointes d'ivoire et sixcrânes de panthères. JeanAmane Ango, quant à lui,sera arrêté en possessiond'une peau du félin, aprèsavoir été dénoncé par Mau-ril. 

Un braconnier présumé et son client à la maison d'arrêt
Trafic de trophées d'animaux à Makokou

SCOM
Libreville/Gabon

Mauril Obame a été neutralisé après 
deux ans de cavale.
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